
 

Propositions pour la liturgie de la fête de l’Épiphanie, dimanche 7 janvier 2024 

Prière pénitentielle (proposée par les Spiritains) 
 

En ce jour de fête de l’Épiphanie du Seigneur, présentons-nous devant notre Roi avec nos forces et nos 
faiblesses, et implorons sa grande Miséricorde : 
 

Dieu révèle les mystères de son Royaume aux tout-petits et les cache aux sages et aux savants. Les Mages 
ne sont-ils pas des sages ou des savants ? Mais ils regardent le ciel…  
Pour notre regard blasé, incapable de s’élever, qui a perdu sa capacité d’émerveillement, pour notre 
indifférence et notre ingratitude envers Toi, Dieu Créateur, qui te révèles dans les myriades d’étoiles et jusque 
dans la beauté de la plus petite fleur. Seigneur, prends pitié ! 
 

Les scribes et les grands prêtres de Jérusalem sont, eux aussi, des savants mais leur science théologique 
et leur connaissance des Écritures ne les ont pas conduits vers Jésus ; ils ne se sont pas déplacés, ce sont 
eux qui, plus tard, le feront condamner à mort. 
Pour notre suffisance, notre confiance excessive en nos connaissances, notre fermeture à l’inattendu, notre 
prétention à maîtriser le monde. Ô Christ, prends pitié ! 
 

Le pape François le rappelle au début de Laudato si’ : « La violence qu’il y a dans le cœur humain blessé par 
le péché se manifeste aussi à travers les symptômes de maladie que nous observons dans le sol, dans l’eau, 
dans l’air, dans les êtres vivants ». 
Parce que nous avons dégradé notre maison commune par la surexploitation, la pollution, les atteintes 
irrémédiables à la biodiversité, et pour notre indifférence au sort de ces hommes, femmes et enfants qui 
périssent en mer, ou qui meurent de faim et de soif, abandonnés dans le désert. Seigneur, prends pitié ! 
 

Piste d’homélie (proposée par le P. Félix Coulibaly, prêtre du diocèse de San au Mali, actuellement 

vicaire de la paroisse Sainte Monique de Bamako) 
 
Voici cinq aspects que nous pouvons retenir après la lecture de ces textes (Isaïe 60, 1-6 / Psaume 71 / 

Éphésiens 3,2-3a.5-6 / Matthieu 2,1-12) : 

1- La quête des Mages : l’articulation entre Foi et Raison.  

Les Mages étaient les hommes scientifiques de l’époque. À travers leur démarche, Foi et Raison s’articulent 
de façon merveilleuse !   
Célébrer la solennité de l’Épiphanie, c’est cultiver en nous l’esprit scientifique en harmonie avec notre 
confession de foi religieuse.  

2- L’importance des signes divins et des médiations humaines dans la recherche des Mages : la grâce des 
médiations.  

Les Mages ont pu retrouver l’Enfant Jésus grâce à un signe divin (l’étoile) et aux médiations humaines (les 
informations reçues des chefs des prêtres et des scribes à Jérusalem). C’est dire que dans toute véritable 
quête religieuse, il y a un double mouvement de recherche et de reconnaissance. 
Célébrer l’Épiphanie, c’est reconnaître que Dieu se laisse voir à travers des signes divins et des médiations 
humaines. Que la grâce nous soit accordée de tenir compte de ce double aspect dans le discernement des 
signes que Dieu nous donne aujourd’hui dans nos vies de croyants.  

3- L’image de la Mère et de l’Enfant dans la maison : vie de communion et d’unité dans la famille. 

« En entrant dans la maison, ils virent l’enfant avec Marie sa mère » : nos photographes d’aujourd’hui se 
bousculeraient pour être les premiers à « éterniser » dans leur appareil une si belle image !  
Les sciences psychologiques ne cessent de nous démontrer l’importance de la relation affective entre la mère 
et l’enfant. Tout déficit dans cette relation provoquera plus tard un certain déséquilibre dans la vie de l’enfant 
devenu adulte.  
Célébrer l’Épiphanie, c’est promouvoir particulièrement le bien-être de la Mère et de l’Enfant, c’est promouvoir 
le bien-être global de la Famille humaine.  

4- La prosternation des Mages et leurs offrandes à l’Enfant Jésus : la reconnaissance du Divin. 

La tradition catholique a vu dans ce geste de prosternation des Mages, la grâce de la manifestation du 
Seigneur, au-delà du milieu juif, à toutes les nations, représentées ici par les Mages ; manifestation qui 
conduit à l’adoration divine.  



 
Célébrer l’Épiphanie, c’est célébrer l’universalité du Salut offert par Dieu à toutes les nations à travers la 
naissance de l’Enfant Jésus en notre monde, à Bethléem. C’est reconnaître et adorer Jésus, vrai Dieu et vrai 
homme.  
Aujourd’hui, offrons à Dieu l’or de notre amour, l’encens de nos prières et la myrrhe de notre foi. 
Particulièrement en ce jour, exprimons toute notre reconnaissance pour le soutien financier que les chrétiens 
de l’Église catholique de France apportent aux Églises africaines en ce dimanche de l’Épiphanie.  

5- Le retour des Mages par un autre chemin : le chemin de la non-violence. 

En retournant dans leur pays par un autre chemin, les Mages ont choisi de ne pas s’associer aux intentions 
secrètes d’Hérode qui voulait la mort de l’Enfant. Ce chemin choisi par les Mages est le chemin de la non-
violence : c’est-à-dire le refus de toutes formes de violence, d’assassinat de vies innocentes, d’attentat à la 
vie… C’est le chemin qui respecte la dignité de tout être humain, et particulièrement, l’être humain dans sa 
fragilité et sa faiblesse : ici, l’enfant.  
Célébrer l’Épiphanie, c’est dire non à toute forme de violence. Célébrer l’Épiphanie, c’est dire non à toute 
forme d’attentat à la vie humaine. La vie humaine est sacrée ! C’est un devoir pour tous de la respecter.  
Alors, que cette grâce nous soit accordée, la grâce d’être les protecteurs de la vie humaine dès son 
commencement jusqu’à son terme.  

 

Prière universelle (proposée par le P. Pamphile Legba, PSS) 
 

R/ Jésus, Fils de Marie, exauce-nous ! 

 

Les Mages sont venus de l’Orient pour adorer l’Enfant Jésus. 

Prions pour l'Église, le pape François, les évêques et tous ceux qui se dévouent à l’annonce de l’Évangile. 
Donne-leur, Seigneur, la grâce de faire de l’Église le lieu de rencontre paisible de tous les peuples. Prions le 
Seigneur. R/ 

La nouvelle de la naissance de Jésus a déstabilisé le roi Hérode.  

Prions pour tous les dirigeants dont les décisions impactent la vie de millions de personnes. Donne-leur, 

Seigneur, la sagesse de faire des choix qui promeuvent la paix des peuples et le bonheur de tous. Prions le 

Seigneur. R/ 

Ouvrant leurs coffrets, les Mages offrirent des présents au Nouveau-né !  

Prions pour tous ceux qui manquent du minimum, matériellement et humainement, les réfugiés, les migrants 

et les malades. Donne-nous, Seigneur, la grâce d’une charité inventive qui nous fera trouver les moyens de 

soulager leur peine. Prions le Seigneur. R/ 

Après la rencontre avec Jésus, les Mages retournent chez eux par un autre chemin, c’est-à-dire transformés.  

Prions pour chacun de nous. Donne-nous, Seigneur, de sortir de chaque rencontre avec toi, de chaque 

Eucharistie, transformés par ta Parole et prêts à nous mettre à ton service dans nos frères et sœurs. Prions 

le Seigneur. R/ 

 
Quête de l’Épiphanie* 
La quête de l’Épiphanie a pour but « de promouvoir et de développer toute activités d’assistance et de bienfaisance en 
faveur de l’Église catholique en Afrique ».  
En 2023, 224 diocèses dans 28 pays d’Afrique ont bénéficié du partage de la quête de l’Épiphanie faite dans tous les 
diocèses de France. Cette quête est gérée et distribuée par l’association Aide aux Églises d’Afrique. 
 

 

*Tous les versements sont à libeller et à adresser à Aide aux Églises d’Afrique. 
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